
 
Le bureau du Collectif Maintenance réuni ce jour est en total accord avec la position de la Commission exécutive 
du SGLCE du 12 mars dernier sur les dossiers de la politique salariale, de la distribution et de l’emploi. En ce qui 
nous concerne, rien ne s’oppose ; au contraire, tout est priorité. 

Concernant la réunion annuelle sur les salaires, le SPQN ne doit plus rester sourd à la demande de réunion avec  
notre syndicat. 

Concernant le dossier de la distribution, nous sommes totalement solidaires de nos camarades pour l’obtention 
d’un pacte de stabilité maintenant la charge de travail au sein de Presstalis et la pérennité du système coopératif 
de distribution issu de la loi Bichet. 

Concernant la bataille sur l’emploi, nous sommes demandeurs d’une réunion urgente au SPQN pour 
l’application de la minute de discussion du 28 octobre 2009, obtenue après 48 heures de grève du SGLCE, pour 
le renforcement de la charge de travail et les reclassements professionnels internes à la profession.  

Le dossier de l’Imprimerie du Monde est, depuis la signature des accords d’effectifs du 30 novembre 2011, sans 
avancées significatives en matière de solutions concrètes d’emplois pour les Techniciens, les Auxiliaires et les 
Cadres de LMI. Ces salariés ont des familles et ne supportent plus d’être depuis des années dans l’expectative 
concernant leur avenir. Nous n’attendrons pas que de nouvelles semaines s’écoulent. Le dossier de LMI est 
lourd et doit avancer plus rapidement. Nous avons signé des accords pour des emplois au siège du Monde, mais 
rien n’avance ! Nous avons aussi identifié des emplois en province mais là encore, rien n’avance ! Nous avons 
également identifié des emplois dans des imprimeries, mais force est de constater qu'encore une fois, rien 
n’avance ! On nous fait miroiter des solutions d’emplois dans une nouvelle entreprise dite le Plan B mais, là aussi, 
rien n’avance ! 

Dans la recherche de solutions, seule manque la volonté du côté des employeurs. En effet, lors de chaque rencontre, 
les éditeurs concernés élèvent systématiquement des obstacles et reportent la recherche de véritables solutions. Il existe 
pourtant des solutions pérennes d’emplois dans nos métiers auxquelles nous entendons accéder. 

Avant que cette situation ne crée un débordement, nous voulons avoir en face de nous tous les interlocuteurs et 
mettre un terme à ce jeu de ping-pong qui ne vise qu’à gagner du temps pour passer les échéances électorales 
riches en informations politiques. 

Le bureau Maintenance rappelle que tout sera mis en œuvre afin d’obtenir pour ses ressortissants une solution 
d’emploi dans leur métier acceptable et acceptée pour tous ; personne ne restera sans solution ! 

C’est la raison pour laquelle nous exigeons dans les tout prochains jours une réunion sous l’égide du SPQN, seul 
garant du paritarisme dans notre profession, en présence de Monsieur Bernard RICCOBONO qui est devenu 
l’interlocuteur incontournable dans tous les dossiers. 

Face à l'urgence de la situation, des assemblées générales vont se tenir sur tous les sites afin d'en informer nos mandants. 

S’il ne répondant pas à nos demandes, le SPQN se placerait dans une situation de haute tension sociale dont ses 
membres seraient les premiers et seuls responsables. 

Nous demandons à toutes les équipes de Maintenance de rester mobilisées pour répondre à tout mot d’ordre de 
leur syndicat. 

Paris, le 14 mars 2012
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